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L’interprofessionna-
lisme est essentiel 
Les cliniques intégratives com-
binent les approches médicales 
conventionnelles et la méde-
cine complémentaire. Lors 
d’une interview du docteur  
Lukas Schöb, président de l’or-
ganisation faîtière des cliniques 
intégratives de Suisse, nous lui 
avons demandé ce qui se cache 
derrière cette approche et quel 
rôle y joue l’homéopathie.

Interview mené par : Homéopathie Suisse

Homéopathie Suisse : Quelle est la caractéristique des cliniques intégratives ?
Docteur Lukas Schöb : Dans les cliniques et les services intégratifs, les patients 
sont traités en combinant la médecine conventionnelle et complémentaire. 
Concrètement, il s’agit principalement de faire appel à quatre méthodes  
alternatives pratiquées par des médecins titulaires d’un FMH : phytothérapie,  
homéopathie, médecine anthroposophique et médecine traditionnelle 
chinoise.

Quel est le but de l’association cliniques-integratives.ch ?
L’association a pour objectif de permettre à chaque personne en Suisse d’être 
traitée par la médecine intégrative en milieu hospitalier près de chez elle.  
L’association s’efforce de combiner les forces en termes de communication,  
de formation, de recherche ainsi que les aspects politiques et tarifaires. 
Nous comptons actuellement neuf membres. Nous partons du principe que  
de nouveaux départements intégratifs seront bientôt créés dans plusieurs  
hôpitaux – nous voulons y être présents et poursuivre la mise en réseau.
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Chère lectrice, cher lecteur,

Le thème du coronavirus est dans 
toutes les bouches. Nous avons délibé-
rément décidé de vous offrir une pause 
en vous présentant une initiative pas-
sionnante et remarquable : l’associa-
tion cliniques-integratives.ch qui veut 
promouvoir les traitements médicaux 
complémentaires dans les hôpitaux  
et les cliniques. Son objectif est de per-
mettre à toute personne résidant en 
Suisse de recevoir un traitement inté-
gré dans un hôpital situé à proximité 
immédiate de chez elle au cours de ces 
prochaines années. Un projet impor-
tant, à notre avis. Nous avons discuté 
avec le président de l’association, le 
docteur Lukas Schöb, de la mise en 
œuvre des objectifs et nous l’avons 
questionné sur le rôle de l’homéo
pathie dans ce projet. Vous trouverez 
également de courts portraits des  
cliniques qui sont déjà membres de 
l’association.

Mais nous ne pouvions pas complè-
tement omettre le sujet du corona-
virus. La pandémie et sa gestion, dans 
lesquelles nous sommes toujours  
enfermés, ont une fois de plus montré 
que la médecine complémentaire est 
dans l’ombre au niveau politique.  
Cela a incité Edith Graf-Litscher, 
conseillère nationale et présidente de 
DAKOMED, à réagir et à soumettre 
une proposition au Parlement – vous 
en saurez plus sur ce sujet à la page 4 
de notre magazine.

Nous vous souhaitons de magnifiques 
journées d’automne et d’hiver vous  
invitant à faire des promenades 
comme baume pour le corps et l’esprit.

Fabienne Gigandet et Eveline Fuchs
Homéopathes et co-présidentes  
d’Homéopathie Suisse 
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Portrait 
Docteur Lukas Schöb, spécialiste FMH en médecine interne, Etudes et forma-
tions spécialisées en Suisse. Travaille depuis 2001 à la clinique d’Arlesheim. 
Directeur médical et membre de la direction de la clinique.
Membre fondateur et président de cliniques-integratives.ch. 

 Homéopathie  Suisse
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En tant qu’association, soutenez-vous aussi politiquement la promotion  
des médecines complémentaires ?

Oui, à cet égard, nous sommes en contact étroit avec Dakomed (organisation 
faîtière de la médecine complémentaire), l’Union (union des sociétés suisses 
de médecine complémentaire) et Hplus (association des hôpitaux suisses), 
dont nous sommes également membres.

Quel rôle l’homéopathie joue-t-elle dans le portefeuille médical des cliniques 
membres de votre association ?

Actuellement, sur les neuf institutions membres de notre association,  
il n’existe pas d’hôpital spécialisé en homéopathie. Dans les cliniques et  
les services de médecine anthroposophique, l’homéopathie est utilisée dans  
le cadre de ce concept. 

Comment un patient peut-il avoir accès à un traitement dans une clinique  
intégrative ?

Les cliniques et les services sont entièrement accessibles à tous les patients, 
même à ceux qui bénéficient uniquement d’une assurance de base.

Vos cliniques membres soutiennent-elles également l’enseignement et la  
formation continue des médecins en homéopathie ?

L’association est encore jeune. Nous nous concentrons actuellement sur un 
projet de certification : cela devrait permettre aux cliniques et aux départe-
ments de positionner clairement leurs services tant en interne qu’en externe. 
Lorsque les certifications seront en place, nous voulons nous concentrer  
davantage sur les relations publiques, la formation et la recherche. Il est impor-
tant que, indépendamment de cela, chaque association professionnelle  
s’occupe activement des questions de formation.

Percevez-vous dans votre travail les conséquences de l’augmentation des  
réactions négatives du public face à l’homéopathie ? Comment faire face  
à cette situation ?

Nous percevons des résistances, surtout de la part des « sceptiques » qui,  
malgré leur petit nombre, génèrent une grande activité médiatique. Comment 
faire face à cette situation ? Nous évitons les polémiques et nous nous concen-
trons sur une médecine cohérente et orientée vers les gens. Nous communi-
quons nos préoccupations de manière proactive dans les médias. En outre, 
nous essayons de garder au centre de nos préoccupations l’évolution de la  
recherche, même si les conditions sont difficiles en raison du manque de 
fonds : nous recherchons des approches astucieuses pour réaliser de nouveaux 
progrès dans ce domaine également. Et nous coopérons très étroitement dans 
le domaine de la recherche avec les instituts de recherche universitaires.

Quelle est votre vision idéale des soins (hospitaliers) dans une clinique ?
Dans une clinique intégrative, les médecins, le personnel infirmier, les théra-
peutes et les thérapies doivent agir en synergie et en harmonie pour le bien des 
patients. L’interprofessionnalisme est une condition préalable essentielle.

De plus amples informations sur les cliniques intégratives sont disponibles à 
l’adresse suivante : www.integrative-kliniken.ch

L’interview a été mené par écrit. 

L’hôpital Paracelsus de  
Richterswil lutte contre  
les conséquences de la crise 
du coronavirus 

La crise du coronavirus et la perte 
de revenus qui en résulte ont dure-
ment touché l’hôpital Paracelsus de 
Richterswil. 

La pandémie a encore aggravé la  
situation déjà difficile des petits 
hôpitaux offrant une large gamme 
de services. Même suite au déconfi-
nement, le taux d’occupation est 
resté inférieur au niveau requis 
pour exploiter l’hôpital de manière 
rentable. 

La gravité de la situation se traduit 
également par le sursis concorda-
taire, demandé par l’hôpital, qui a 
été accordé le 19 octobre 2020. 
Comme l’a expliqué Jürgen Robe, 
directeur et membre du conseil 
d’administration de l’hôpital, au 
Zürichsee-Zeitung fin octobre, 
l’hôpital a maintenant deux mois 
pour trouver une solution. 

L’espoir réside dans la collaboration 
avec plusieurs partenaires avec  
lesquels des pourparlers sont déjà 
en cours. 

La fermeture de cette clinique 
vieille de 150 ans, qui se consacrait 
auparavant entièrement à la méde-
cine anthroposophique et qui, ces 
dernières années, s’est orientée de 
plus en plus vers la médecine inté-
grative, serait une perte grave pour 
les services de santé de la médecine 
complémentaire en Suisse ainsi que 
pour les quelque 200 employés et 
la commune de Richterswil, dont 
l’hôpital est l’un des plus grands 
employeurs.

INFOBOX 
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Clinique Arlesheim 

La clinique, fondée en 1921 par le  
médecin anthroposophe Ita Wegmann 
à Arlesheim, est aujourd’hui une cli-
nique de soins aigus avec les domaines 
spécialisés médecine interne, oncolo-
gie et psychiatrie/psychosomatique, 
ainsi qu’une large gamme de services 
ambulatoires. La médecine conven-
tionnelle est complétée au niveau du 
diagnostic, du traitement, des soins et 
de la thérapie par l’approche holistique 
de la médecine anthroposophique.

Centre de pédiatrie 
intégrative, hôpital cantonal 
de Fribourg

La Clinique de pédiatrie de l’HFR 
traite les jeunes patients, des nou-
veau-nés aux adolescents. C’est la  
première clinique de Suisse à offrir 
une gamme complète de traitements 
médicaux complémentaire pour les 
enfants et les adolescents.

Centre de santé 
de Basse Engadine 

Le Center da sandà Engiadina Bassa 
(CSEB) offre des programmes de  
réhabilitation oncologique, médicale 
et psychosomatique intégrés depuis 
2016. Dans ces programmes, le corps, 
l’âme et l’esprit sont impliqués dans  
le diagnostic et le traitement.

Centre de santé 
Fricktal 

Le centre de santé Fricktal (GZF) a été 
créé en 1999 à partir des hôpitaux de 
Rheinfelden et de Laufenburg. Le 
centre interdisciplinaire de médecine 
mammaire du GZF propose une  
médecine conventionnelle hautement 
spécialisée ainsi que des traitements 
médicaux tels que l’acupuncture  
et la phytothérapie et des soins infir-
miers comme des cataplasmes ou 
l’aromathérapie.

Centre pour la médecine 
intégrative, hôpital cantonal 
de St-Gall

Le Centre de médecine intégrative  
de l’Hôpital cantonal de Saint-Gall  
propose une combinaison de mesures 
médicales complémentaires sélection-
nées dans les domaines médicaux, 
thérapeutique et infirmier, tant ambu-
latoires que stationnaires.

Hôpital Paracelsus 
Richterswil

L’hôpital Paracelsus Richterswil est  
un centre de soins aigus qui suit une 
approche de traitement holistique 
dans laquelle les approches médicales 
conventionnelles et la médecine com-
plémentaire s’entremêlent. Cela inclut 
également la médecine anthroposo-
phique. (Voir aussi le texte en page 2.)

� ➝

Les cliniques intégratives en Suisse
À ce jour, neuf cliniques et institutions sont membres de l’association cliniques-integratives.ch, 
dont plusieurs hôpitaux, des départements spécialisés de grandes cliniques et un institut  
universitaire. Nous vous les présentons sous forme de courts portraits.

Rédaction : Homéopathie Suisse

FOCUS : Cliniques intégratives
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AMEOS Seeklinikum 
Brunnen 

La clinique AMEOS Seeklinikum 
Brunnen se consacre au traitement  
des maladies psychiques telles que le 
burnout, la dépression ou les troubles 
du sommeil. Les domaines spécialisés 
de la psychiatrie, de la psychothérapie, 
de la psychosomatique, de la méde-
cine interne et de la médecine du 
sommeil sont complétées par des thé-
rapies complémentaires. L’accent  
est mis sur la médecine traditionnelle 
chinoise.

Clinique Schützen 
Rheinfelden

La clinique Schützen Rheinfelden est 
l’une des principales cliniques privées 
de médecine psychosomatique, psy-
chiatrique et psychothérapique. Elle 
complète ses services médicaux et  
infirmiers par des méthodes de traite-
ment médical complémentaires issues 
de la médecine d’orientation anthro-
posophique et de la phytothérapie.

Institut pour la médecine 
complémentaire et intégra-
tive Université de Berne 

En tant qu’établissement universi-
taire, l’Institut de médecine complé-
mentaire et intégrative IKIM combine 
la médecine conventionnelle et la mé-
decine complémentaire dans les trois 
domaines de spécialisation : médecine 
d’orientation anthroposophique,  
homéopathie classique/substances 
potentialisées et médecine tradition-
nelle chinoise/acupuncture.

La médecine complémentaire en temps de pandémie
Rédaction : Homéopathie Suisse

Depuis l’apparition du nouveau  
coronavirus SRAS-CoV-2, nous  
vivons actuellement une crise sanitaire 
sans précédent dans l’histoire récente. 
En réponse à la pandémie, les mesures 
se concentrent presque exclusivement 
sur les approches médicales conven-
tionnelles, la médecine complémen-
taire étant complètement ignorée.

Afin de contrecarrer cette absence,  
la conseillère nationale Edith Graf-
Litscher, présidente de l’organisation 
faîtière de la médecine complémen-
taire (Dakomed), a présenté une mo-
tion demandant que les aspects dits 

salutogénétiques soient promus dans 
le cadre de la prévention, du traite-
ment et du suivi des épidémies et des 
pandémies et que la médecine complé-
mentaire soit incluse. Par exemple,  
au moins un spécialiste en médecine 
complémentaire devrait être représen-
té au sein du groupe de travail sur les 
soins cliniques et dans la commission 
fédérale pour la préparation et la ges-
tion des pandémies. En outre, le plan 
de lutte contre la pandémie doit être 
complété par l’expérience de la méde-
cine complémentaire. La motion de-
mande également qu’un mandat  
spécifique soit lancé pour la recherche 

sur les approches médicales complé-
mentaires. En outre, les concepts  
de traitement de la médecine inté
grative devraient être explicitement  
inclus dans la mise en œuvre du  
programme national de recherche  
«COVID-19».

Le Conseil fédéral recommande mal-
heureusement au Parlement de rejeter 
la motion. Il appartient maintenant  
au Parlement de prendre une décision 
courageuse à ce sujet et de contribuer 
ainsi à la mise en œuvre de l’article 
constitutionnel sur la médecine com-
plémentaire.

 Homéopathie  Suisse
Case postale 817, 3000 Berne 8
Téléphone : 031 306 20 20
www.homeopathie-suisse.org  
info@homoeopathie-schweiz.org
IBAN CH75 0900 0000 3002 4221 7 

Homéopathie Suisse est une organisation de  
patients pour l’homéopathie en Suisse. Elle informe 
de manière globale, transparente et avec qualité 
sur la médecine douce qu’est l’homéopathie – 
méthode éprouvée depuis plus de 200 ans.  
Homéopathie Suisse défend les intérêts de ses 
membres dans le domaine public et politique.
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